
 967

1691

ladda 1691‑04 que je hais la clarté

Que je hais la clarté du jour, 
Que cette nuit m’a paru belle,
Favorable à mon tendre amour, 
Elle m’a fait revoir ma Bergere fidelle.
Et le Soleil par son retour
M’a forcé de m’esloigner d’elle.
Que je hais la clarté du jour, 
Que cette nuit m’a paru belle.

 
Poète

Florent Carton Dancourt [attr.]
Compositeur 

Charles Hurel [attr. poss.]
Attribution 

B : Dancourt
D’après la notice que Philippe Vendrix consacre à Hurel 
(Dictionnaire de la musique en France aux XVII e et XVIII e 
siècles, M. Benoit [dir.]), ce musicien a composé la musique de 
L’Été des coquettes de Dancourt.

Effectif général
ut1/bc

Notes sur l’effectif
la basse, chiffrée, porte la mention « basse-continue »

Notes sur la musique
Fa Majeur, a

Sources

A & [sans titre], dans Livre d’airs de différents auteurs, XXXIV, Paris, Christophe Ballard, 1691, p. 11-13, 
F-Pn/ Rés Vm7 283 [26]
Il manque une mesure à la fin de la première partie de l’air : fi-[del]-le. Les guidons placés sur les deux dernières portées de la page 11 
ne correspondent pas aux premières notes de la page 12.

B  [sans titre], dans Florent Carton Dancourt, L’Esté des coquettes, comedie, Paris, Pierre Ribou, 1701, p. 25, 
F-Pa/ Rf 5897

Contexte littéraire
B Cet air est chanté par le maître à chanter d’Angélique, M. Des Soupirs, au cours de la scène 7. Voici le dialogue qui suit :

« Lisette.
Ma foy, vous fustes pourtant moüillé ; & le Soleil ou un fagot, 
ne vous auroient point incommodé.

Des Soupirs.
Cét endroit n’exprime-t-il pas bien le chagrin qu’on a de quitter 
ce qu’on aime ? & le Soleil, &c.

Angelique.
Cela est parfait.

Des Soupirs.
Les paroles, que vous en semble ?

Cidalise.
Elles sont d’une grande beauté.

Angelique.
Et tout-à-fait dans la nature.

Des Soupirs.
Elles sont vrayes du moins, & je sçay la chose d’original.

Cidalise.
Je l’entends, il en est l’auteur & le sujet.

Des Soupirs.
Madame...

Angelique.
Avec quelle modestie il s’en deffend. Au moins, Monsieur des 
Soupirs, je veux que vous me donniez cét air.
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Des Soupirs.
Quand il vous plaira, Madame.

Cidalise.
J’en retiens un ; mais je veux sçavoir l’avanture.

Angelique.
Entrez dans mon cabinet, & faites-en deux copies en attendant 
qu’on nous serve. Vous dînerez avec nous.

Des Soupirs.
Madame.

Angelique.
Conduisez-le dans mon cabinet, Lisette, il y trouvera tout ce 
qu’il luy faut. »

Référence bibliographique
Goulet, 2004, p. 633-634.
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ladda 1691‑05 quand on est enchanté

Quand on est enchanté par de nouveaux attraits
On croit estre toûjours amoureux & fidelle,
Quand on est rebuté des rigueurs d’une belle
On jure de n’aymer jamais :
Mais helas ! sans qu’on y pense
Un foible cœur passe en un jour
De l’amour à l’indifference
De l’indifference à l’amour.

 

Poète
Louise-Geneviève Gillot de Saintonge [attr.]

Compositeurs
Anonyme 
François Campion [autre]

Attribution 
sources B et C : Mme de Saintonge
source D : Campion

Effectif général
ut1/bc

Notes sur l’effectif
la basse, chiffrée, porte la mention « basse-continue »

Notes sur la musique
sol mineur, A 

Sources

A & [sans titre], dans Livre d’airs de différents auteurs, XXXIV, Paris, Christophe Ballard, 1691, p. 14-16, 
F-Pn/ Rés Vm7 283 [26]

B  « CHANSON », dans Louise Geneviève Gillot de Saintonge, Poesies galantes de Madame de Sainctonge, Paris, 
Jean Guignard, 1696, p. 95, F-Pa/ Ra 3 166

C  « CHANSON », dans Louise Geneviève Gillot de Saintonge, Poésies diverses de Madame de Sainctonge, seconde 
edition, I, Dijon, Antoine Defay, 1714, p. 78, F-Pa/ 8° BL 9360 [1]

D & [sans titre], dans François Campion, Avantures pastorales meslées de vers mis en musique, Paris, Pierre Ribou, 1719, 
p. 22-23, F-Pn/ Vm7 602

Comparaison musicale
D Mise en musique différente.

Variantes textuelles
1 : « Quand l’on » B C || « Quand on est enchanté par de nouveaux traits, » D
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